
La Roue
 

On rouait un faquin sur la place de grève.

La foule, que l'odeur du carnage attirait,

Au spectacle, charmée, déjà se préparait,

Et chacun s'esclaffait, content au fond qu'il crève.

 

Pour ne rien perdre d'une vision trop brève,

Un gamin, dont le corps tôt grandi s'étirait

Dans un pourpoint fané, s'agitait et courait.

Sonnant le cor, un garde enfin rompit la trêve.

 

Le condamné parut, sur son col déchiré,

Son visage inquiet semble pâle et tiré.

Du sang coule en filet de sa lèvre qu'il mord.

 

Et le bourreau saisit la barre, habile et preste.

Il brise en quatre coups le corps las qui se tord...

Sur la place, sanglant, le triste pendard reste.

 

Boris Vian


